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Et si les paysages de notre région cachaient eux aussi les traces du géant Gargantua ? Après avoir découvert différentes légendes autour 
du célèbre personnage, les élèves ont laissé libre cours à leur imagination pour inventer à leur tour de nouveaux récits liés à des lieux bien 
connus d’ici. Entre humour, mystère et créativité, ils nous emmènent dans un univers où les localités de la région deviennent le théâtre 
d’aventures fantastiques, illustrées par leurs propres dessins.

Les légendes de Gargantua
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revisitées par les élèves

Gargantua et la plaine morte

 Il y a fort longtemps, le colosse Gargantua tra-
versait la Suisse. L’air était chaud et ce géant fit une 
petite pause pour boire. Il fit quelques ricochets sur 
l’eau, puis repartit. Celui-ci fauchait les arbres avec 
ses pieds et écrasait l’herbe qui crissait sous ses 
pas. Mais à part ça, tout était plat, ce qui facilita son 
voyage. Il faisait très chaud et il se rappela qu’il avait 
des blocs de glace dans sa grande sacoche.

Le titan s’arrêta à Crans-Montana et retourna son 
sac pour en faire tomber les morceaux et pouvoir les 
manger. Gargantua fit attention au petit village qui 
était à côté. On entendit à ce moment-là le bruit fra-
cassant des rochers de glace quand ils tombèrent. 
Les pierres étaient tellement grosses qu’elles avaient 
écrasé des gens qui se baladaient.

Le géant prit un des blocs de glace qui avait écra-
sé les personnes et commença à le sucer. Il le suça 
tellement qu’il eut froid. Mais très froid ! Il commen-
ça à courir pour se réchauffer. Le colosse courut tel-
lement lourdement qu’il fit remuer le sol. La pile de 
glace forma une montagne en tremblant.

Maintenant que Gargantua n’avait plus froid, il 
commença à relécher la glace. À force, elle devint 
plate (mais pas totalement), de la forme d’une plaine. 
Depuis, cette montagne est le glacier de la Plaine 
Morte, car ce glacier est tout plat, et que Gargantua a 
tué des gens en faisant tomber la glace.

Aujourd’hui, on peut encore distinguer la marque 
de la langue du titan si on a une bonne vue.

MR

Le mai nire

Gargantua, ce géant à grands pieds, se baladait 
en Amérique du Sud.

Tout d’un coup, il s’est planté un arbre dans le 
pied. Il a tellement souffert qu’il a crié “NIRE” du plus 
fort qu’il pouvait. Le monde entier l’a entendu.

Gargantua a pleuré de toutes ses larmes. Un peu 
plus tard, le géant a essayé de l’enlever mais la créa-
ture énorme n’y arrivait pas.

Alors la colère lui est montée et celui-ci a pris la 
première chose qu’il a vue : un grand rocher qui lui a 
paru petit. Il l’a lancé de toutes ses forces.

Le caillou n’avait pas fait une minute en l’air, 
qu’il s’est déjà écrasé dans un petit village nommé 
Auboranges. Il y avait des oiseaux, des champs, des 
rivières, des papillons, des arbres et un magnifique 
village. Ceci a détruit le paysage. Un gros rocher sorti 
de nulle part était maintenant entouré d’oiseaux et de 
forêts.

Cette pierre n’avait rien à faire là et aucun villa-
geois ne savait d’où venait le rocher. Peu à peu ils 
ont commencé à savoir grâce aux journaux, à la télé 
et au bouche-à-oreille. Alors maintenant que tout le 
village le savait, il fallait lui trouver un nom.

Ils ont discuté pendant plusieurs jours. Un villa-
geois s’est rappelé le cri qu’ils avaient entendu un 
peu avant que le caillou se plante. Il rassembla vite 
tout le village et leur dit : “J’ai une idée pour le nom 
de la pierre, on pourrait l’appeler Menhir ! Souvenez-
vous le cri que nous avons entendu le même jour.”

Ils se sont souvenus et un villageois a dit  : “Ok ! 
Mais pourquoi mai ?”. Il lui a répondu : “Parce qu’il a 

atterri au mois de mai. Alors ça vous convient ?”. Les 
villageois ont tous dit oui.

Et voilà pourquoi le MENHIR d’Auboranges s’ap-
pelle comme ça.

CD
Gargantua et les Paysans

Il y a très longtemps, un lundi après-midi, sous un 
grand soleil, les jolies fleurs roses et jaunes pous-
saient et Gargantua se baladait dans les ruelles 
pleines de maisons brunes et dans les forêts de 
Moudon. Il devait rejoindre l’autre bout du monde, qui 
était la Russie, pour aller voir ses parents.

Quand soudain, les vieux paysans qui habitaient 
dans leur chalet en bois, le virent. En regardant ce 
géant à grands pieds, ils eurent peur et lancèrent des 
gros boulets de canons sur celui-ci. Puis Gargantua 
eut très mal partout sur son corps et s’écroula à plat 
ventre sur le sol humide et vert. Il était si gros que ça 
souleva la terre et créa une petite colline.

Mais ce géant à corps immense, muni de deux 
énormes pieds, avait encore les quelques boulets 
de canons que les quatre paysans lui avaient lancés 
dessus dans son gigantesque corps. Donc quand la 
terre le recouvrit, il était si gros qu’il contenait tou-
jours quelques boulets de canons. Il y a donc encore 
des boulets de canons dans la terre de Moudon.

Cependant, le chalet avait résisté à tous ces chan-
gements de verdure, de couleurs, d’arbres ou encore 
de maisons et c’est donc pour cela qu’on appela cet 
endroit “Le chalet à canon” sur la colline de Moudon. 
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